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pour dénaturer ses actes et ses intentions, dans le but de décou­
rager ceux qui, jadis éloignés, esquissaient vers lui un mouve­
ment de retour, en ces derniers temps. Tertiaires, ce n’est pas 
vous, évidemment, qui vous laisserez ébranler par ces indignes 
manœuvres, mais cela ne suffit pas, il faut de plus vous appli­
quer à les déjouer.

Priez pour le Pape. Alors que Pierre était en prison, du temps 
d’Hérode, l’Eglise réunie priait sans interruption pour sa déli­
vrance. Pierre n’est pas en prison, cependant, d’une voix grave, 
en une circonstance solennelle, il vient nous avertir qu’il n’a 
pas la liberté et l’indépendance nécessaires à sa charge pasto­
rale. Comme les chrétiens des premiers jours, priez, c’est la 
prière, et non les armes, qui fit alors tomber les fers des mains 
du prisonnier.

Priez aujourd’hui surtout, car la prière des fidèles est la force 
du Pape, disait un illustre prélat. “ Il n’a plus de royaume, il 
n’a plus de couronne temporelle, il n'a plus d’armée, il n’a plus 
d’autorité sur les princes, les empereurs et les rois, il ne peut 
plus les forcer par ses ordres et ses menaces à exécuter les nobles 
desseins qu’il conçoit pour le salut des âmes, le triomphe de 
l’Eglise, le règne de Jésus-Christ ; il n’a plus qu’un moyen 
d’action, la prière des fidèles du monde entier... C’est sa force : 
lorsque de toutes les parties de l’univers, du sein de toutes les 
familles, du pied de tous les autels, du fond de tous les monas­
tères, des supplications ardentes sont envoyées vers le trône de 
Dieu, c’est une puissance à nulle autre pareille qui est mise entre 
les mains du Pape... C’est ainsi que le Pontife de Rome, lors 
même qu’il ne manie plus aucun des ressorts matériels qui im­
priment le mouvement aux affaires d’ici-bas, exerce encore, exer­
cera toujours la plus énergique de toutes les pressions sur tous 
les événements de la terre. C’est la prière des chrétiens qui gou­
verne le monde et la prière obéit aux inspirations du Vicaire 
de Jésus-Christ. ”

Tel est notre programme, enfants de saint François : obéis­
sance, prière, action. Qui d’entre vous oserait y manquer ?

C. M.


